Sujet d’étude 1 :
  Un grand marché mondial : Le café

1. doc 2 : 

- Les conditions physiques requises pour le robusta, il apprécie des températures élevées, entre 24° et 26° avec peu de variation d’amplitude, elles doivent être accompagnées de 2000 mm de pluie sur 9 à 10 mois dans l’année, l’humidité atmosphérique doit être proche de la saturation, production adaptée aux plaines tropicales humides.

- Les conditions physiques requises pour l’arabica, apprécie de bonnes précipitations de 1500 à 1800 mm, il tolère une période de sécheresse, il demande des températures entre 20° et 24°, on peut en rencontrer dans les montagnes tropicales entre 600 et 1500 m d’altitude.

2. doc 5 :

Une plantation familiale se présente avec une maison en bois en pleine forêt, avec comme méthode d’extraction du café par le séchage des cerises à un endroit précis appelé le Patio. Nous pouvons également remarqués la présence d’arbres ombre, de manioc, des caféiers, des bananiers et des arbres fruitiers.

3. doc 6 :

Les vulnérabilités de la culture du café sont les insectes… Ils y a des insectes qui mangent les cerises de café, les scolytes de baies, ou les feuilles de l’arbre, la mineuse des feuilles.

Le problème est que nous avons du mal a lutter contre ces insectes car il faudrait utiliser des produits hautement dangereux pour l’arbre et pour la production.

4. doc 3 et 4 :

Les caractéristiques d’une grande plantation sont :

- Avoir une main d’œuvre importante pour récolter les cerises de café à la main ;

- Avoir l’équipement approprié pour récolter les cerises de café ;

- Avoir des espaces réservés au séchage des cerises de café (Patios)

-  Avoir les machines pour la torréfaction du café ;

- Avoir son propre terrain avec les différentes maisons où le café sera torréfié, séché, ou mis en sac pour l’exportation.

5. doc 1 et 3 :

La caféiculture nécessite une main d’œuvre importante car pour l’arabica qui est un café de meilleur qualité, pour les café de haut de gamme il faut les récolter à la main pour ne pas l’abimer et donc pour conserver sa qualité.

6. Les deux modes de plantation du café sont : l’arabica et le robusta.

Le robusta qui se trouve en plaine a besoin de beaucoup d’eau, d’humidité et de chaleur pour sa récolte, se plante en plaine tropicale humides.

En revanche le robusta est un café qui se plante en altitude car il a besoin de moins d’eau, de moins de chaleur, tolère une période de sécheresse et se plante en montagne tropicale.

1. doc 7 :

Les principaux exportateurs de café sont, le Brésil, la Colombie, L’Ethiopie, le Vietnam, l’Indonésie, etc.…

Les principaux pays importateurs de café sont, les Etats-Unis, L’Union Européenne et le Japon. On peut en conclure que les pays les pays en voie de développement ou les pays les plus pauvres sont les principaux exportateurs de café et se sont les pays de la Triade qui sont les principaux importateurs.

2. doc 9 :

Nous pouvons constater que l’évolution du prix du café a énormément baissé de 1994 à 2001. Il y a eu une chute libre des prix, des prix qui sont passés d’environ 4000 dollars par tonne de café en 1994 pour environ 500 dollars par tonne de café en 2001 ! De 2001 à 2006, le prix du café a légèrement augmenté en passant d’environ 500 dollars par tonne de café à environ 1200 dollars par tonne de café.

Nous pouvons en conclure que les pays importateurs ont payés de moins en moins cher le café aux pays exportateurs, ils ont fait baissé les prix, ce qui à la fin ne rapporte presque plus grand-chose aux pays exportateurs.

3. doc 10 :


Ce schéma nous montre que les coopératives revendent le café au courtier ou directement en commercialisation du café vert à l’intérieur du pays en plus petite quantité. Par rapport au producteur rural qui revend au courtier uniquement qui va commercialiser le café vert sur un marché extérieur au pays et ensuite qui va être travaillé à l’extérieur du pays en plus grande quantité.

4. doc 8, 11 et 12 :

L’Organisation Internationale du Café a du mal a obtenir une régulation du cours du café car il y a encore beaucoup de pays hors des accord passés sur les régulations du cours du café et que ces pays, comme les Etats-Unis sont de très gros importateurs et consommateurs de café.

5. Le commerce du café illustre le développement d’inégalités à cause d’une mondialisation trop libérale car cette mondialisation favorise les échanges plus facilement. Si des pays comme les Etats-Unis n’ont pas signés d’accord ou se sont retirés de certains accord, ils vont continuer a importé du café, cela va engendrer des inégalités par rapport aux pays exportateurs qui auront un coût de production très faible par rapport aux pays qui ont signés des accords.

1. doc 15 :

La conséquence environnementale la plus néfaste de la culture intensive du café est la déforestation, Notamment les forêts en montagne.

La conséquence Sociale la plus néfaste de la culture intensive du café est les conditions de vie de la main d’œuvre dégradé, logement rudimentaire, mauvaises conditions sanitaires…

2. doc 17 :

Le commerce équitable est le commerce dont l’objectif est, dans le cadre international, de garantir de meilleures conditions commerciales aux petits producteurs des pays du Sud, ce qui entraîne un surcoût du produit accepté volontairement par les consommateurs des pays du Nord.

3. doc 18 :

Les critiques qu’adressent certains acteurs de la mondialisation au commerce équitable sont, qu’ils ne voudraient pas perdre leurs avantages commerciales par rapport aux producteurs et importé le café à des prix qui leurs seraient plus profitables, avec le commerce équitable il y aurait un surcoût de la marchandise pour les importateurs et ce n’est pas ce qu’ils veulent.

4. doc 13 et 14 :

Les conséquences de la variation des cours du café pour les petits producteurs colombien sont qu’ils auront moins de bénéfice, une vente moins importante donc ils auront moins d’argent pour vivre et se retrouver dans des conditions difficiles et par conséquent devront vendre d’autres produits pour continuer à vivre tel que le manioc ou la coca…

5. doc 16, 17 et 18 :

Sur le marché du café il y a deux systèmes de décomposition du prix d’un paquet de café :

- Il y a le système Max Havelaar. 

- Et il y a le système traditionnel.

Le système traditionnel prend en compte les coûts d’importation, de torréfactions, de distribution, d’exportation, les coûts intermédiaires et les petits producteurs à 10%.

Le système Max Havelaar prend en compte les coûts d’importation, de torréfactions, de distribution, les redevances Max Havelaar France, d’exportations, les frais de gestion de la coopérative, et les petits producteurs à 20%.

Le Système de Max Havelaar est plus basé sur un commerce équitable car les conditions commerciales des producteurs sont plus prises en compte et donc plus favorables et plus équitable.

6. Le commerce équitable est une solution pour lutter contre les effets dommageables de l’organisation actuelle du marché du café car c’est un moyen de prendre en compte les intérêts de tous, des producteurs et des consommateurs. D’un point de vue commerciales, les producteurs ont droit à leurs part car ils travaillent et donc méritent de droit ce qu’ils leur reviennent. D’un point de vue Humain, il s’agit là de leur gagne pain et ils méritent de pouvoir vivre en ayant leurs part sur ce qu’ils produisent.
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